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FICHE TECHNIQUE SUR L’UTILISATION DES DIFFERENTS PRODUITS NATURELS QUI ENTRENT DANS LA LUTTE PHYTO-SANITAIRE

1-
Protection des plantes avec le neem
Pour la protection des cultures maraîchères et d’autres spéculations contre les nuisibles, rien de tel que le tourteau de neem.

Le tourteau de neem est un insecticide naturel très efficace contre des cultures. L’application est très rentable non seulement pour les maraîchères, mais également pour les producteurs d’autres cultures.

Mélangé au sol, le tourteau de neem est un engrais organique. Il lutte contre les nématodes qui attaquent les racines de certaines cultures. Le neem n’est toxique ni pour l’homme ni pour l’environnement.

Nuisibles contrôlés


- chenilles, larves de coléoptère


- criquets, mineuses de feuilles


- citadelles, nématodes

Le tourteau est apporté sur les planches. Il possède des propriétés nématicides et améliorantes pour le sol. Il contient de la matière organique et des éléments minéraux qui en font un amendement et un engrais intéressant.

Préparation du traitement et dose

Traitement du sol ou fumure : on trempe le tourteau dans l’eau : 2 kg pour 10 litres pendant plusieurs heures (de préférence la nuit). Le lendemain, on mélange bien la solution. La bouillie obtenue est appliquée sur une planche de 2 à 4 m² avec un arrosoir sans pomme. Après application, la couche superficielle du sol est mélangée avec un râteau. Il faut faire l’application 10 à 15 jours avant le semis ou le repiquage.

La fréquence des traitements

Le traitement à la bouillie de neem doit être fait après et jamais avant l’arrosage des cultures.

La pluie ou l’arrosage du feuillage lessive le produit de traitement déposé sur les feuilles et élimine ainsi toute protection contre les attaques d’insectes.
En conditions normales, l’action d’un traitement au neem  dure quelques jours puis diminue rapidement. Le délai de renouvellement du traitement dépend de la saison, de la culture et des insectes.

Fréquence d’application

De manière générale, une application par semaine dans les zones fortement infestées.

Si l’infestation est modérée, on peut se contenter de traiter à des intervalles de 10 à 15 jours.

Dans bien des cas, une seule application suffira.

Délai d’attente

La bouillie de neem est très amère. Il est conseillé d’arrêter le traitement trois ou quatre jours avant la récolte des légumes. Si cependant les légumes ont un goût amer, il suffit de les laver à l’eau potable.

Cultures

Cultures maraîchères et pluviales.

2-
Protection des arbres fruitiers avec le tabac

Organismes visées

- Pucerons

- Mineuses des feuilles

- Thrips

- Altises

- Charançons

- Chenilles

- Tétranyques

- Foreurs

- Mouches blanches 

- Rouilles du haricot et du blé

- Kasahui, maladie cryptogamique de la pomme de terre

Préparation du traitement et dose

250 g de tabac, 30 g de savon de Marseille, 4 litres d’eau

Ces ingrédients sont laissés à bouillir pendant une demi-heure. Puis le mélange est dilué avec 4 fois son volume d’eau. L’efficacité peut augmenter par adjonction d’un peu de chaux éteinte.

Cette préparation est employée contre les chenilles, les coléoptères, les foreurs, les mineuses des feuilles, les pucerons, les thrips et bien d’autres ravageurs. Apportée au sol, elle peut servir à combattre les ravageurs du sol tels que les vers gris (agrotis).

Mesure préventive pour protéger poivrons et piment du Leaf-Curl-Virus transmis par les thrips : traiter les semis avec de la poudre de tabac avant le repiquage au champ.

Utilisations pratiques

La bouillie de tabac se prépare environ, 1 kg de tige et feuilles avec 15 litres d’eau à laquelle on a incorporé une poignée de savon (mouillant). On laisse le tout reposer une journée et on retire les parties végétales par filtrage. Le traitement se fait avec un pulvérisateur dont la buse sera aussi fine que possible. La nicotine se dégradant et perdant son efficacité rapidement, le liquide non utilisé est sans valeur. Le matériel de pulvérisation doit être soigneusement nettoyé après le traitement.

Remarque

Lorsque des plantes alimentaires ont été traitées du tabac, il ne faut pas les consommer avant 3 à 4 jours. C’est le temps nécessaire à la dégradation de la nicotine

Les préparations de tabac sont plus efficaces si les traitements se font à des températures élevées (supérieure à 30°C).

3-
Maladies, prévention et traitement de certaines cultures

Dans un jardin nettoyé et bien entretenu, aux cultures diversifiées, et au sol régulièrement travaillé et biné, les plantes sont en général peu touchées par les maladies et les insectes.

Cependant, il arrive qu’une attaque d’un champignon parasite, de chenilles ou de pucerons ruine complètement une culture potagère, compromette la récolte d’un arbre fruitier ou conduise à la perte d’un arbuste d’ornement. Beaucoup de maladies ou de parasites sont spécifiques à telle ou telle plante (ou famille de plantes). D’autres, en revanche touchent une bonne partie des espèces cultivées.

Une période de sécheresse, un sol ou une exposition ne répondant pas aux exigences d’une plante sont des facteurs qui entraînent sa vulnérabilité.

	MALADIES
	PREVENTION
	TRAITEMENT

	Oïdium (ou blanc) au premier symptôme apparaissent de petites tâches blanches sur les feuilles
	Espacez suffisamment les plantes pour permettre une bonne circulation de l’air ; si nécessaire, éclaircissez le feuillage par la paille, arrosez régulièrement. Evitez l’excès de fumures et d’engrais azoté
	Pulvériser de la décoction de prêle, ou une solution de souffre minérale dans l’huile de pin

	Mildiou 
Les feuilles des plantes se couvrent de tâches jaunâtres ou blanchâtres
	Ameublissez et aérez  le sol régulièrement,  et améliorer le drainage, arrosez sans mouiller les feuillage.
	Supprimez rapidement les parties malades et traitez à la bouillie bordelaise

	Pourriture grise (botrytis)

Apparition d’un feutrage grisâtre sur les feuilles et les tiges
	Amendez le sol pour améliorer le drainage et éviter l’excès d’engrais azoté, tout en fertilisant pour stimuler la croissance. Espacez suffisamment les plantes pour qu’elles soient bien aérées
	Détruire les parties ou les plantes touchées.

	Fonte de semis
Les plantules se couchent juste après la germination et pourrissent
	Semez dans des caissettes bien nettoyées. Semez clair pour que l’air circule entre les plantes. Dès la levée, aérez largement les caissettes
	Si la maladie se déclare enlevez toutes les plantules touchées

	Rouille 
De petites tâches jaunes, blanches ou brunes apparaissent sur la face supérieure des feuilles
	Evitez les excès d’engrais sur les arbres et les arbustes (prunier, groseillier, rosier) ramasser les feuilles en automne, pour les brûler.
	

	Virus 

De nombreuses maladies à virus se traduisent par des décolorations du feuillage
	Examiner très soigneusement les plantes avant de les acheter en jardinerie ou chez un pépiniériste ; rejetez celles qui vous paraissent suspectes par leur aspect ou bien par la couleur du feuillage ; luttez contre les pucerons (principaux vecteurs de viroses) et les autres insectes parasites.

Nettoyez et désinfectez les outils de coupe (entre deux tailles) 
	Arrachez et brûler les plantes infectées

	Pucerons

Il en existe de très nombreuses espèces, d’aspect et de couleur très divers. Ces très petits insectes piquent la plante pour sucer la sève, provoquant ainsi son affaiblissement
	Fertilisez les plantes, mais sans excès, pour qu’elles résistent mieux. En effet, une dose trop forte d’engrais azoté attire, au contraire, les pucerons. Favoriser les prédateurs naturels du puceron, en particulier les coccinelles, les syrphes, les chrysopes.
	 Pulvérisez une infusion de tanaisie, une décoction de bois de cassia ou une solution de savon noir (autre infusion efficaces : absinthe, rhubarbe, pelures d’oignons, épluchure de pomme de terre)

	Cochenille

Ce parasite se présentent souvent sous forme d’un bouclier recouvert de petites écailles brunes, collées aux tiges et sous les feuilles.
	Effectuez un traitement d’hiver sur les arbustes
	 Enlevez les parasites en brossant les plantes.

	Thrips 
	Bassinez et arrosez les plantes cultivées sous serre châssis ; arroser régulièrement au jardin
	Jet d’eau froide sur le revers des feuilles.

	Nématode

Petit vers parasites, vivant dans le sol et mesurant moins de 1 mm de long, qui piquent les racines et les tiges. La plantule s’affaiblit, jaunit et présente souvent des galles 
	Les nématodes sont souvent introduits dans un jardin par l’intermédiaire d’une plante en godet qui contient de la terre infestée : achetez des plantes chez les pépiniériste sérieux.
	Cultivez des œillets d’Inde, en particulier tagetes patula Nemagon, dont les racines sécrètent des substances qui réveillent les nématodes sans les nourrir, les parasites meurent dont rapidement. Amendez les sols humides et malsains, ou posez des drains.

	Mouche blanche (aleurode)

Petit insecte de couleur blanche ou grise, de 1 à 2 mm de long qui se manifeste surtout quand il fait chaud et sec ; c’est un parasite fréquent des serres et des plantes d’intérieur.
	Arroser régulièrement et bassinez le feuillage ; aérez les serres.
	Pulvérisez une infusion de tanaisie

	Ver fil de fer

Ver cylindrique  et fin, jaune vif, à tête plus foncée, de 15 à 25 mm de long. Il s’agit, en fait, non pas d’un ver, mais de la larve d’un coléoptère, le taupin
	Travaillez régulièrement le sol et effectuez des binage ; chaulez les terres arides, et favorisez les prédateurs naturels oiseaux, taupes, musaraignes
	Piégez les fils de fer en enterrant des pommes de terre coupées en deux à 2 ou 3 cm de profondeur (face coupée au dessous) ; ramassez après quelques jours.

	Chenilles

De nombreuses chenilles de papillons s’attaquent aux feuilles des plantes qu’elles dévorent parfois à grande vitesse
	
	Nettoyez le jardin et désherbez (les mauvaises herbes constituent un abri pour les chenilles). Binez régulièrement.  Favoriser les prédateurs naturels (merles, oiseaux, chauves-souris).

Traitez avec un produit à base de bacillus thuringiensis, efficace contre toutes les espèces de chenilles.

	Ver blanc (hanneton)

 Bien connue, les grosses larves blanches du hanneton dévorent les racines de nombreuses plantes.
	Bêchez et binez régulièrement ; favorisez les prédateurs naturels : oiseaux, chauves-souris, hérissons, taupes
	Procédez au ramassage systématique des hannetons (en secouant les arbres).

	Tétranyques

Ces aériens parasites sont de très petites araignées, rouges ou jaunes, qui se logent au revers des feuilles
	Effectuez des bassinages réguliers du feuillage, et arrosez régulièrement : les Tétranyques n’aiment pas l’humidité. Evitez les excès d’engrains azoté. Procédez à un traitement d’hivers, sur les arbres, pour supprimer les formes hivernantes
	Pulvérisez un insecticide d’origine naturelle (roténone, pyrèthre). Nettoyez les plantes au jet d’eau.

	Limaces et escargots

Il existe plusieurs espèces de limaces, et celles qui commettent le plus de dégât sont les plus petites (la limace horticole).
	
	Les appâts empoisonnés sont 

Efficace, mais dangereux pour les animaux domestiques (même quand ils contiennent un répulsif). Placez-les sous une tuile pour que chien et chats ne les atteignent pas.

Effectuez un ramassage systématique, surtout le soir, à l’aide d’une lampe torche. Nettoyez le jardin des déchets et émiettez le sol pour que les limaces ne puissent pas s’abriter sous les mottes. Déposez une couche épaisse de cendre de bois autour des plantes sensibles, et posez des appâts : morceau de pomme de terre, légumes en partie pourris, sous une planche ou sous une tuile et ramassez les limace. Favorisez les prédateurs naturels, en particulier les oiseaux (merles), les hérissons et les musaraignes. Si vous avez une basse-cour, lâchez de temps en temps les poules (et les canards) dans le jardin.


4-
Fabrication des insecticides à base de produits naturels

4.1-
 Fabrication d’un insecticide à base du piment

Les piments forts ‘’enragés ‘’ peuvent servir à préparer un insecticide naturel, économique et non polluant.

Plusieurs méthodes de préparation.

On peut :

Soit les faire sécher et les réduire en poudre que l’on pulvérisera sur la plante attaquée par les insectes,

Soit en faire une solution qui sera vaporisée.

Il suffira de faire tremper pendant une journée 100 grammes de piment (deux poignées de piments frais ou une de piment secs) par litre d’eau, ensuite, on filtre à travers un linge ou tamis fin pour éliminer les parties solides et on ajoute un litre d’eau savonneuse ; le savon aide le produit à adhérer à la plante. La préparation sera ensuite appliquée avec un arrosoir, un pinceau ou un vaporisateur.

Cet insecticide naturel présente l’avantage de n’être toxique ni pour l’homme ni pour les animaux domestiques. Quelques précautions d’emploi doivent toutefois être respectées : bien se nettoyer les mains après usage et après récolte, laver et les légumes traités.

4.2- 
Fabrication d’insecticide à base de la tomate

Cette plante est efficace contre les pucerons, chenilles et insectes divers. Elle empêche la fonte. Produit : 1 kg de tige et feuilles, savon, pétrole.

Préparation : hacher finement les tiges et feuilles, mettre dans 5 litres d’eau bouillante, ajouter savon et pétrole, filtrer et utiliser.

4.3- 
Fabrication d’insecticide à base d’ail.

Il est efficace contre les pucerons, chenilles, mildiou. 

Produit : 100 g d’ail, savon, pétrole.

Préparation : broyer finement l’ail, mélanger. Filtrer et ajouter 20 litres d’eau. Utiliser aussitôt.

5-
Quelques ravageurs et maladies couramment rencontrés
	PLANTES
	DEGATS
	RAVAGEURS
	LUTTE

	Carotte
	-Jeunes feuilles mangées à cœur 

-Galeries des racines
	Limace

Mouche
	Traitement à base de nématodes

Filet anti-insectes posé lors du semis

	Chou 
	-Feuilles perforées

-Feuilles rongées

-Jaunissement des feuilles
	Altise

Piéride

Puceron
	Traiter au bacillus

Traitement au pyrèthre

	Haricot
	-feuilles rongées

-Puceron noir sur les rameaux
	-Limace

-Puceron
	-Pratiquer la lutte biologique à l’aide d’un produit à base de nématodes

-Savon noir-liquide

	Poireau
	-Perforation des feuilles

-Feuilles rongées
	Teigne du poireau

Mouche de l’oignon
	-Traiter deux fois à une  semaine avec pyrèthre

-Utiliser en prévention un filet anti-insecte

	Pomme de terre
	Tâche brune, feutrage blanc sous les feuilles
	Mildiou
	Traiter au cuivre tous les 15 jours à partir du buttage

	Tomate
	Tâche gris-vert, feutrage clair sous les feuilles
	Mildiou
	Traitement régulier à base de cuivre


6-
 Informations utiles
Huiles minérales et végétales

 
Elles colmatent des organes respiratoires des insectes. Elles sont parfois utilisées en traitement d’hiver dans les vergers au printemps ou en été contre les cochenilles qui causent  des sérieux ravages dans les agrumes.

Savon noir et alcool à brûler

Ces produits agissent de la même façon que les huiles, mais ont une action de plus courte durée. Ils sont surtout employés dans la lutte contre les pucerons et seulement dans les traitements très précoces.
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Cette synthèse a été  réalisée à l’aide des documents mentionnés en sources d’information. La lutte phytosanitaire proprement dite requiert les conseils ou l’assistance pratique d’un spécialiste.








